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La Reine de Croix 
et s e s demoiselles d'honneur Tourcoing 

Au cetre : M"* J t s s s e VEHSTRAME, reine de Croix 
ayant, a sa droite. M"* IU.ISABF.TH I ILSPEL et, à sa gauche, M" 

OTTEVAERE, ses demoiselles d'honneur 

D a n s une de ses dernières réunions , 
l 'act i f c o m i t é dea F ê t e s du H a u t St -
I'ierre e t de la Croix-Blanche , a pro
c é d é a l 'é lect ion de la reine de Croix 
e( de s e s deux demoise l les d'honneur 
en v u e d e s grandes fê tes organisées 
pour l e d i m a n c h e 7 juin. 

M"* J e a n n e Verstraete , 17 ans . ha
bitant , 1 0 2 , rue Courbet, é lue l e ine . 
sura l 'honneur de représenter toute la 

entre b o n n e s mains , car M"* Vers
traete, outre ga grâce e t le prest ige 
de sa beauté , possède a nn haut degré 
l ' es t ime de tout son entourage . I * 
7 juin prochain, la » reine de Croix » 
sera entourée tic s e s deux demoise l l e s 
â'iionneur. M"*' KMsaheth Hespel , 
10 ans , habi tant ôD, rue Anatole-
F r a n c e et Lucienne Ottevaere . 1S ans . 

populat ion. Ce privi lège e s t tombé t n b i t a n t rue Courbet. 

PREMIERE COMMUNION. Bijouterie 
Dalaplaca, 17 Grande-Rue, Koubaix. 33-tK 

Une arrestation pour ivresse 
et bris «le clôture 

Dans Va soirée de samedi, vers 'JO h.. la 
police a mis en état d'arrestation .Marie 
RaudeJet. 31 a i» , journalière, demeurant 
rue du Fontenoy. 92. i>oiir ivre: se et bris 
de clôture au préjudice des épouv Cardon, 
eabaretiers, rue du Fontenoy. 87. 

Au cours de l'enquête ouverte par M. 
André, commissaire de police du t " arron
dissement, il a été établi que Marie llau-
delet s'était livrée à Ces «estes repréhrn-
sibles. 

Cette femme sera mise * la disposition 
de M. la Procureur de la République sous 
l'inculpation d'ivresse, bris de clôture et 
outrage public à la pudeur. 

Le tenancier de l'estaminet. M- Marcel 
Cardon, a fait l'objet d'un rapport pour 
avoir donné à boire à Marie Baudelet et 
«voir laissé danser dans son établissement. 

U n neurasthénique se pend 
Dimanche, -vers 10 h., on a découvert 

dans le grenier de son habitation, le corps 
<)e M. Clovia Defuttro.v, Age de 31 ans. 
teinturier, domicilié 00, rue Montgolner. 
leçuel s'était donné la mort en s* pen
dant- M. Deguïroy souffrait depuis de 
longues années de neurasthénie et Ion 
suppose qne c'est au cours d'une c n - e 
qu'il a accompli son acte funeste. 

R avait d'ailleurs, laissé une lettre à sa 
mère, avec qui il habite, et dans laquelle 
il lui disait «on intention de mourir. 

M. le docteur Leplat a visite le cadavre 
et M. André, commissaire de police df 
permanence, a procédé aux constatations 
d'usage. 

LES BONS VINS. . . J. FOURLINNIE, 
38, rue da Laimoy, Reuaaix (Tél. 20.0ÛK 

WATTRELOS 
Une auto tamponne une motocyclette 

Dimanche matin, vers 9 h., à l'angle ce 
la rue de la I'oste et de la rue Jean-Jau
rès, une auto venant de la direction du 
cimetière et débouchant rue Jean-Jaurès, 
a tamponné un motocjcliste. Al. r*an>J 
Vaniiellrn. demeurant rue Delerue. cité 
Maint-Uobaiu, a Wasquehal. L'homme »! 
la moto furent projetés sur le trottoir de 
gauche. L'automobiliste descendit de voi
ture et transporta aussitôt le motocycliste 
qui était blessé légèrement à la tête et à 
la jambe, dans une pharmacie voisine, ou 
on lui donna des soins. Le brigadier Bru-
nin a ouvert une enquête. 

Vol d'un vélo 
M. Hector Philippo, marchand de lé

gumes, demeurant m e de Lille. 185, qui 
avait laissé sali rélo a«medi I 20 h., i la 
porte du café du Parc, boulevard de Ta
ris, a constat* a -sa «**ti«, qu'un malfai
teur le lui avait enlevé. 

Plainte a été déposée k M. André, com
missaire de police de permanence. 

AVANT FERMETURE. LIQUIDATION 
du 4 au 0 mai : Laine en pelotes et en 
é. heveaug i dea prix de solde. Filature *» 
Fontaney, 6 , rue Kosse-aux-Chêne», Rx. 

RADIO-CLUB DTJ BORD DE LA TEAXCE. 
— Ce soir, » 1» h. 30, «u liélt» io<i»l. 35, 
ru» du M.rechsl-Foeh, cours (le prêpiratioa 
tili-uir* et irii.-oction technique p»r M. 
t r u d : Lec'.n-* »» son. 

CHORAL MADAUD <»oeI«t« National»). — 
Ci «oir l«»4i, à 20 h.. »u sièi», répétition 
gé.ér«]« P»r M. Duvsburgh, des « » " " «» 
ciqnaatcni tr«. 

IfBXOMAXXS ROUBA1SIEKS. — Ce lo r 
1M.4U, i 1» h. 30, répétition jénfrale. 

Aujourd'hui, lundi 4 mai : 
H*t»l «• TUl» : Bureatii ouvert! an public 

i ! > i 11 h. et de 14 à 47. h. 
Csisi» 4'Boarga* : de S h. 30 à U n . 30. 
ïtmOllnenunt Municipal 4» Bains : de 9 à 

11 h 30 »t d» 1* h. à la h. sa. 
Bibliothèque Communale .' de 9 1 13, k. et 
M l r c b é 1 

16 h. 
» i 

bâti qu'à 

C R O I X 
LA FÊTE ARTISTIQUE 

DE L'HARMONIE MUTUELLE 
Dimanche à 16 h., dans le parc de 

l'HOtel de Ville, l'excellente Harmonie 
Mutuelle de Croix a olfert a ses membres 
lionorairea et bienfaiteurs, ainsi qu'aux fa
milles de se s sociétsires, un concert artis
tique. Une grande «ffluence avait répondu 
« l'appel dea organisateurs. Au premier 
rang nous aroaa remarqué: MM. De mare], 
président d'honneur; M a c s pré»ulcui 
actif: Manaut, président de la fédéra
tion dei sociétés musicale» du Nord et du 
l'as-de-Calais; Roupain, président de a 
Musique Municipale; Al»»!, délègue du 
Comité dea tê tes de Knovke-sui-Mer; 
Seigneur, autre de Croix, etc. 

Après un « Allegro J> brillamment 
enlevé, l'Harmonie -Mutuelle exécuta 
« l'bèdre », la célèbre ouverture de .1. 
Massenet. dans laquelle se tit valoir M. 
(iaston Levcugle, clarinettiste. Dan» H 
« Boléro » pour clarinettes de Bléniant, 
il nous a été donné d'apprécier l'homo
généité et la rirtuosité des dix clarinet
tiste» qui l'ont exécuté. Le flûtiste, M. H. 
Lngache nous a charmé dans la t Tourte
relle », de Moussard. Apre» « I,a mort 
du Cid ». de Janin-Jaubert, l'exécution 
de a Sylvie », ballet de Léo Delibe»: 
« Tannbausar » de Wagner, a mis en 
valeur le talent de MM. J. Ghe.vscn, trom-
l«>ne; Marius Hairion. trompette, et tout 
particulièrement M. Ch. r'ruleux, soua-
cnef et ba»se soi*. 

Kntre deux morceaux du programme, 
M. L. Manaut remit i M. Gustave Scger» 
1 étoile fédérale, à MM. Henri Yernack, 
I>ésiré Sejnaev*. Fernand Spriet, Joseph 
Dehuisson, Kmile Pournier et Prédêric 
Vanhamme, la médaille d'honneur. M. Th. 
Collet reçut une médaille pour ses 25 
années dans la société et M. Julien Le-
grand, un diplôme pour 20 années de pré
sence. 

A la fin du concert, une coupe de Cham
pagne fut offerte par la municipalité. 

An siège, M. Macs, président, remercia 
la société de sa belle exécution et M. 
Absel apporta m ««lut du Comité dea fê
te» de Knocke-«ur-Mer et invita ofneieN 
lement l'Harmonie Mutuelle à venir visi
ter cette Tille la jour de !a Fête de» Fa
bricant». 

L'enquête sor l'accident da la m e 
de U Gara 

D»u« la Journée de dimanche »'e»t noue-
suivi* l'enquête aur l'accident survenu 
mardi dernier, rue de la Gare, et au cour» 
duquel l'auto de M. Georges Leroy ren
versa M. Paul Méuèrea, 74 ans, qui suc
comba par la auite a «es blessure». 

La voiture automobile mise eu fourrière, 
a été visitée hier matin par M. Itlnmant, 
expert requis par M. Hénaut, juge d'ins
truction. M. Bicheyre, commissaire de po
lice, assistait i cette visite. 

Af. Balmant fit mettre la voiture en 
marche, afin de constater la bon fonction
nement de» frein». Le r«pport de l'exper
tise a été envoyé an Tribunal de Lille. 

AV OBOUH BBB rAJaTLLBg »0M-
I K U M I . — «» ' • • *• F'*o*rw '* F»'V"J 
M «MI. 1» Comité • * réunir» "»rdi » *w>. » 
|U a. »», •« C«fé Be«»»ir«. Or«»d -Pla'». 

FOREST 

LA JOURNÉE M L'ENFANT 
(loir nuire photogravure en i" fuse) 

La fï-te de l 'enfance qui. a v e c le 
moi s de mal , reparaît chaque année 
depuis quatre ans , dans In pet i te c o m 
m u n e de Forest , e s t aussi , pourrait-on 
dire, la fête des fleurs. Tous ces jeunes 
v i s a g e s souriants que l'on vit au cours 
de ce t te journée é ta ient c o m m e autant 
île ces jolies fleurs pleines de fraîcheur 
et de vie qui apportent autour d'elles, 
la g a l t é e t le bonheur. 

Le soleil quitta quelque t emps son 
air boudeur, pour faire briller dans 
tonte la beauté les merve i l l e s de bon 
goût qui entoura ient e t rendaient les 
jeunes bambins plus s édu i sant s encore. 

La cérémonie religieuse 
C o m m e il convena i t , e n c e t t e Jour

née de l 'enfance, nn premier h o m m a g e 
devai t ê tre rendu i Celui qui montra 
si bien son amour pour les pet i t s en 
prononçant c e s d iv ines paroles . «Lais 
sez venir à moi les pet i ts e n f a n t s ». 
C'est pourquoi, tine messe n' laquel le 
a s s i s ta i en t de' nombreux paroiss iens , 
fut cé lébrée à 0 h. 3 0 e n - l ' é g l i s e pa
roissiale par M, l 'abbé l 'armentier , 
curé. An cours du Sa int Office, le R.P. 
l'ennel des Frères Prêcheurs , prononça 
un sermon de c i rcons tance d a n s lequel 
il parla de l 'éducation de l 'enfant . A 
t e propos, il rappela que le 9 mai 1U31 
sera célébré le centenaire de la l iberté 
d e l ' ense ignement . Après avoir montré 
l'action courageuse des Lncordaire e t 
Montalembert , le Qfédlcateur encou
ragea les cathol iques à travail ler pour 
mainten ir ce t t e l iberté si c h è r e m e n t 
acquise. Il lut e nsu i t e la formule de 
consécrat ion an Christ-Roi. 

La chorale paroiss iale , par s e s 
i h a u t s , e t la fanfare Saint -Cornei l le , 
d 'Hem. re levèrent encore l 'éclat de la 
cérémonie rel ig ieuse. 

D a n s le chœur a v a l e n t pris place 
les e n f a n t s des écoles , qui. il la fin de 
la m e s s e reçurent la bénédict ion de 
M. le Curé. 

Le cortège des enfants 
I * t e m p s qui a v a i t é té jusque là plu

vieux e t morne, s'éclaira soudain d'un 
rcyon de soleil , au m o m e n t où l e s 
pet i tes filles et les pet i t s garçon sor-
tétut de l'école, s e groupaient d a n s la 
rue. D a n s leurs y e u x ple ins de v ie on 
lisait une grande jo ie . Au passage du 
cortège m e n é par la Fanfare Sa int -
Corneille d 'Hcm. qui Ht entendre s e s 
accent s v ibrants , la grand'route qui 
en fut le théâtre , é ta i t remplie d'une 
vive an imat ion . 

D e nombreuses personnes s 'é ta ient 
placées sur le seuil de leur porte pour 
voir passer ce cortège e n f a n t i n . On 
admira surtout les c o s t u m e s mult lco-
k i e s pleins de fraîcheur et la d ivers i t é 
des sujets . Précédant le groupe, on 
v o y a i t . . . tout en fleurs, la reproduction 
fidèle de l ' ins igne de s Amicale» c a t h o 
l iques et le riche fan ion de l 'Ecole 
Saint-Georges . De gent i l» petits pages 
su iva ient puis vena ient les enTants 
o s t u m é s . Non voudrions tous les c i ter 
mai s Us é ta ient t e l l ement nombreux 
que nous nous bornerons A s ignaler les 
groupes figurant Costes et Bel lonte , 
les mariés en miniature , l es pet i tes 
p a y s a n n e s a v e c leur panier il l égumes , 
et Méphisto . e t c . . A l' issue du cortège 
qui se termina vers 12 h., les m e m b r e s 
d i Comité burent le v in d'honneur 
dans une sal le de l 'école Sa inte -Marie . 

La foire anx plaisirs 
L'après-mîdl. la Joie et l 'animation 

débordèrent a l 'école Sa in te -Mar ie où 
é ta lent concentréea toutes sor tes d'at-
t tact lons . Chacun se donna i cœur joie 
i tous ce» plaisir» aalns . Le compto ir 
da l t n t e qui c o n t e n a i t d e s objet» de 
tonree s o r t e s : Jouets pour e n f a n t s . . . 
objets ut i les , travaux de broderie, etc . , 
fut Tisité c o n s t a m m e n t au conrs de 
c e t t e Journée. 

En résumé, eet te"quntr icmc Journée 
du l 'Enfance obt int tout le auccé» 
qu'el le méri ta i t . Les d é t o u e m e n t a de 
MM. Pote l , d irecteur d'école, créateur 
de la f ê t e ; Pol let . Pè ler in , Delporte , 
Dclannny e t de MM. le» abbéa Maqne-
lk-r et Tahouel le , furent bien récom-
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ASSEMBLEE 
DU GROUPE DES MUTILÉS 

Le Groupe des Mutilés de Tourcoing et 
se» cantons s'est réuni en assemblée 
dimanche, à 10 h., dans la sali? du Gym
nase, rue de Gaud. 

Autour de M- Emile Borar, pré-i lent 
d'honneur, on notait MM. l'ierr».' l'elcroix. 
président: Brassart. ««'joint au i aire: 

Georges Droulin et Jérôme, viee-pres^aVnt» 
l e» m e m b r e s d e la C o m m i s s i o n . 

M. Bovar remercia le« pcrsouitAliu** 
présente», notamment M. Iîi.,ss.irt. Adjoint, 
dont on « pu apprécier la sollicitude près 
de la Municipalété. M. Bovar, qui vient 
d'être nommé prési<)ent d'honneur, déclare 
qu'il donnera encore t o . t son dévouement 
pour le Groupe de» Mutilés. j 

* Tout Tourcoiiig, dit-il, participe main
tenant à notre œuvre. Bes tes indépendants 
et unis dans l'avenir ». 

M. Bovar fait l'éloge r«e M. Pierre Del-
croix, qui lui succède dans les fonctions 
de président actif et qui continuera à me
ner le groupe dan* la bonne voie. M. Bo
var est chaleureusement applaudi, ainsi 
que M. Pierre Delcroix. qui à son tour 
nppel le les services rendus par M. Kovnr. 
notamment pour la Maison du Mutilé. 
M. Bovar. ajoute-t-D, a fait la force du 
groupe et nous devons lui exprimer toute 
avt're gtaCtnde. 

M. l'ien<- Delcroix s.ilu • M. .!< rôinc le 
nouveau vice-président, qui est ausoi mem
bres du Comité départemental de» .Mutilés 
et secrétaire général des Tupillcs de la 
Nation. Kn terminant. M- l'ierr» Delcro x 
ri-'-li.r- que le groupe travaillera toujours 
pr.ur la défense d^« droits des molli*». 

I"n vivat est chanté en l'honni nr de 
MM. Kovar. Delcroix et Brassart. M. 
Braswrt donne aux mulilés l'assurance •> 
son dévourment. 

Lecture evt faite des'rappoi ts m»ral cl 
financier, qui sont approuves. M. IDnri 
Rnèwter*. secrétaire, souligne l is easage-
ments opérés dans la Con....ifc.on et féli
cite MM. llov«r, Delcroix et Jérôme. II 
mentionne le succès du récent gala d o 
Mutilés et annonce que l« fête enfantine 
aura Heu le 7 juin, au Thé»tre Municipal. 
l/effectif du grimpe est maintenant de 
!»!<1 membre», contre !»'T3 l'on dernier. M. 
Boemlers donne des indications «M le 
barème de» amputés et le taux d'iiiilcin-
nité aux tuberculeux. Toutes cxpl.cations 
peuvent être demandées au siège, a M. 
Deveyt. M. BoendiTs invite les adhérents 
à assister, le 1T ma 
monument aux morts. 

lia réunion s'e*t clôturée 
après le renouvellement partiel de la Com 
ni.ss'.on et le 
tombola. 
ACHATS pièces d'argent, dentiers, oijou: 
or diamant» trèa citer. Choix plus import 
région véritable» C«rillon« Westminster 
A. Va»d»pla»«k«. 33. rue Haxe- T s . '-"-•-

la I-'rance i 
t i tre , -vous devex rester dignes 
IM»Si»itaiif !-- si cordiale, si sympathique, an») 
fait que Français et Belscs ressentent les 
uns pour les autres, la plus vive et la 
plus p.-ofonae amitié. » 

Cette belle péroraison est acclamée par 
l'assistance et M. Ducrot, se faisant l'in-
ErraanHe de ions, assure que les anciens 
combattants l>elxes de Tourcviing reste 
ront toujours de bons Helges. aimant |e;ir 
l'atrie et aa»«I leur pour» d'adoption: la 
France. 

11 rappelle ensuite Je* diverses niani-
foM.itions auvi|iie|les prendra part la - > c 
tMin et invite trois les aitaalu»» à y assis
te» en grand nombre. 

D i m a n c h e 10 mal . — ( nrt;-;« H» .Iran™. 
d 'Arr . r ^ . e m l . l e . n n u à 11 11. i'; 1TS, rue 
de r » r i . . 

Samedi 16 n u l . — M.mil r M 

' l'inauguration du 

11 h 
Je la 

d'une intére 

Ht dans 1.1 l ie. 

Une société de boules 
« La Sainte-Barbe » qui s'en va 

Frappée p.nr l'expropriation, la loulni-e 
de la rue Mainte-Barbe, installée chez 
M. Onie/., va être démolie et avec sa dis
parition, la société de boule> « La Sainte-
Barbe » meurt. 

Toutefois, le Comité de ce beau groupe
ment n'a pas voulu qu'avec lui. tout dis
parût et. par un geste élégant, il n dérMé 

influence se manifeste partout et les 
liojnincs lo.vaux qui ne partagent pas leurs 
idées, rendent hommage a ce mouvement 
ouvrier qui, depuis tirs années, s'emploie 
positivement et efticaceir.ent à organiser 
les travailleurs. I,'orateur apport* ici le 
témoignage «IgnlaVatlf de Si. Albert Tho
mas, directeur do.Bureau International du 
Travail ». 

M. Catel termine en affirmant sa foi 
dans l'avenir du Syndicalisme chrétien, 
qui apportera a la classe ouvrière le salut 
et nu monde da travail la paix sociale 
nécessaire à chacun. 

Apre» quelque» chansons bttêmaaatr» 
de M. l'i.l l'ierret, cette M i e journée de 
propagande du travail chrétien se termina 
l'_ar le joli drame de .1. Bioher: « Le 
Brassard ». magnifiquement interprété par 
un groupe de syndiqués. 

NEUVILLE EN FERRAIN 
C H A M B R E D E P A B T E » T E K T A I . E D ' A O K I -

C U L T U R E . — |.» I l t t a des é l e r | . „ r s i I» 
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162. Rue de Lille. 162 
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HALLUIN 
La fête nat ionale de Jeanne d'Arc 

à Notre-Dame des Fièvres 
A ht suite des avis donnés hier diman

che, par M. l'ahbé Dondeyivc. cnpitain» de 
réserve, chevalier de la Léïion d'honneur, 
curé de la pare,«m» Notre-U.nne «Va Fiè
vre . au Colbras (Ilalluin l. le président 
d- la sociéré d'nnri. ns militaire* « | > a 
Ancien-; l-'rèrea d'Ai .ms » nous eomniu-

aul 

il'Ar 
11) ni f ê t e n:i aie de 

ois-e X . . 0 . 
wister a ht 
iliueur (le Jeanne 
le ise In sainte -
". l'etH. S..I. 
Il- re.jiiindr"nt i 

i é t é . p i -ur p r e n ::• 
e patriotique qui 
s d ' Ih luûl . « 

iciéiaires habitant la 
l'ièvres sont prié-; 

d'Arc et. un panéjry-
-era prononcé par le 

s u i t e 
pkare 

• déro 

Un acte de probi t i 
f n cantonnier. M. Martial V, 

meurs nt au Mont d'IIalluin, 
samedi, chemin de XcuvhMs. unie 
renfermant une certa'ue -'mime 
tyn s'est empressé d'aller d é p w r 
vaille au commissariat (le jtoliee. 
les inHiiations portées s;ir l'cnvel 
• d e - r .a i -ons d e c r o i r e ..11*11 s 'a ; 

i trouvé 
nvc>ppe 
M. W a s . 
sa tro i -
•Juivaut 

e. on 
île l i 

paie il n» ouvr.rr. 

LES PfEMIEHES CCKMUKIONS A SAINT-
hlLAIKE. — Kn I. par»1e« gainl.Hiialr* 

I l s I:R,\Sls- | |K1.; K-

l,e nouveau drapeau de 
lir à l'nrc Lct ï'rtmrn-Tirr 
a clé In'nit solennellement 
t):o. au rouis «le la t 

( c l cm idem r nal 

i S,,eié:é de 
•*, de Lccr-, 
lnei*ilinian-

- s e de 10 heures. 
nal, confectionné 

par une personne de la commune, est 
ita foute bcAiité. D'un cJtc, le nom de 
lr. S . i i c i c y c-t inscrit avec l'année «le 
!.i hcncdiitioti : de l'autre, le martyre de 
s.sitit Sébastien, patron ilo la Snciétc, 
n\w, de eluKiue cote, deux an.'ioi-s Jan-
çatil. leur flèche sur le saint. Au-dessous, 
la date de la fondation de la Société : 
18.13. 

A ri h. 30, les sociétaires -c mut ivu-
i i> à leur siège, au raté Tjantèle-
UcciMi, vue Michrlet, et, en groupe, »* 
.«(lit dirigea ver- l't'.'l.sc imniis- ialc 
i « »:i i- assister à la messe de Kl heures. 
".•tirant la eércinonie vcliiricusc. le noti-
vc.iu ilrapeaaii, entouré de deux meiii-
bres. fut expo-é i l m - l ? r'.icrnr. Après 
;<> sermon, M. l'abbé Dccu.'drr. cure d 

ti'lut* J. a» Bx.) 

à k bc'nédictio-aV i» paroisse, proeen 
du nouvel cmlilèiiip. 

Apres !a cérénioiiie, la Société se reo* 
ilti en eortèga au siètre.'Tout l e lon/r dm 
parcours, le drapeau bleu, blanc a l ' 
u n i e drs archers fit l 'admiration da)' 
leus. 

I /aprè--midi fut consacré à nmf 
tournée dans la commune. Lm Kaité dal 
l u i s fut -rrande et vers 18 heures, d«l 
ritniif au fcièse, tous les «xieiétaire» 
participèrent au lir du « R o i » q u i 
nuit donner à la Sociûté le «ncceasenal 
rie M. Camille Lefebvre, posBessenr dpj 
titre cpliémère pour l'année 1930-31 , 

I/e 17 mai, un crand t ir à l'are a<i 
Itrcr.iii à l'oiseau aura lieu an Slèçe d«J 
d i t e belle Société. Xombreux seront l a t 
Crenr» de la KéMération de Koubaix, q u i 
proAtertmt de ce ionr pour renir admi« 
.er le drapeau de la Société Le» Franef 
Tireurs de Leors. 

annirll". L* vasl» 
d'une foule ardent 
ferveur habituelle 

N O R D 

nue les Mlli -

ADMISSION AU SALON 
JS'oil» a p p r e n o n s a v e c p l a i s i r u n e n o t r e 

concitoyen, M. Paul CUe.vssens, ferron
nier d'»rt, vient d'être admis pour la qu.i-
trième fois au Salon des Artistes fran
çais, avec une pièce remarquable d audace 
et d'exécution s L'Aigle », complètement 
en fer forgé à la main. 

Les succès de notre concitoyen, eleve de 
M. Clamagirand, professeur de modelage, 
et de l'Ecole des Beaux-Arts, ne se 
comptent plus et nous avons maintes fois 
annoncé les médailles et distinctions (|in 
sont venues récompenser son talent c< se» 
mérite». 

Son adpiissiou au Salon est une" nou
velle consécration de "la valeur arn«iî.ftiV 
de M. P. Clae.v 
nos félicita maltr 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DES ANCIENS COMBATTANTS 

BELGES 
Da section de Tourcoing de la Fédé

ration nationale des anciens combattants 
belges » tenu dimanche à 10 h., salle des 
fêtes des Hospices, une assemblée géné
rale spéciale, que présidait M. t'eorges 
Aerts. vice-président fédéral de la F.N.l • 

A ses coté» avaient pris place M. Du-
crot. président de la section (le Tour
coing, et tous les membres de la Commis
sion. 

Après avoir été présente en termes 
particulièrement élogieul, le distingué ora
teur déclara que le but essentiel de la 
réunion était « de mettre en garde tous 
le» anciens combattants belges, veuves de 
guerre, ascendants, affiliés ou non, contre 
les agissements de certains groupements 
qu: se sont donné la mission de jeter le 
'.rouble et la division parmi les Bel les ». 

Après avoir indiqué « tout le danser 
qu'il .v aurait A suivre ces groupements 
dan» la voie néfaste qu'ils se sont tracée. 
« M. li. Aerts rappelle (pie la Fédération 
nitionale des combattants belges entend 
ne pas faire de politique mais, au con
traire, travailler à maintenir l'unité nut.u-

r.rn de la F. C. II retrace 
l'égard des anciens combattant-, les buts 
que la Fédération s'est fixée, ceux qu'elle 
a atteint cl tout ce qui reste encore A 
accomplir. 

h* Comité ne chôme pas et chaque 
jour il poursuit inlassablement «es dé
marches pour I ( btention de tout ce qui 
*st nécessaire .1 la vie et aux intérêts 
des ancien» combattants belges. II re
mercie en passant le « Journal de liou-
baix » pour l'appui constant apporté aux 
anciens combattants belges, puis il déclare: 

« Nous Toulon» la Belgique une et indi
visible et nous vous mettons en gard.1 

contre ceux qui ne cherchent qu'à semer 
partout le dissentiment et la haine. Faites 
votre devoir en travaillant dans votre 
«phère i maintenir le bel esprit de notre 
Fédération et n'oubliez jamais que vous 

LUNDI 4. MARDI 5 
't MERCREDI 6 MAI 

DEMONSTRATIONS 
de LESSIVAGE 

AVEC 

• - L E S S I V F I C 
£^5 - M Y D R O - P N E II M A T Î Ç O I : 

SALLE du GRAND CAFÉ 
2, Rue de IHôtel-de-Ville, 2 

- TOURCOING — 
Cet étonnant petit appareil trouve, dans 

la région, un succès sans cesse grandissant. 
Ménagères, qui ne VOLS êtes pas décidées 
encore à vous rendre compte de son mer
veilleux travail, ne tardez plus à venir le 
voir, ea apportant quelques pièces k laver. 

ENTRÉE LIBRE 
PRIfcltE I)Ai:KlVI".U A TEMPS 

Chaque démonstration ne dure qu'une 
dcmi-lieiire. 1" séance à lô h., -J" séance 
K 1T heures :',H. 

Prix d" l'appar.1 • achat aux dé
monstrations : 170 t'r. et 130 fr. 

MARCQ-EN-BARŒUL 

Une belle journée 
de fête chrétienne du travail 

à Marcq-Bourg 
Un sait .pie l'organisation syndicale 

it ! 
le salut à la 
parla de l'altri 
chercher la gu 
la foi. i ; - i - e 

temps'; X n IK 
la guérison de 
de la ré-iïu; 
pas qne les m: 

ne prière qui résume ton 
ut ce que centient 1 
c-r. dit le R. -I 
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on vient y Irouv 
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«hai i ; : 
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I.'eff. e « ( 

les travailleurs eatboliqui 
la nécessité de »* ïroui 
U fonle vers leur idéal 

C'est pour cela que le gi 
ttoarg des Kjn«lic«ts libres 
cetle fête du travail q u 
clie une eviclleutc journée 

l e matin, au milieu d 

•r 

M : | " 

av. 

m 
de 
me 

•riprrunei 
t ii i . i i ' i 

de Mi..-
:' ortaiils 

lier dimat 
iropa garni 
nombrcii-

A LA CAISSE D'EPARGNE. — S 
m i l 1 9 3 1 . — "I i d î M i - n l s ton 

,in. ;iour r,T.*7» fr.: 12 reaihnu 
,,: i S >eU,'*. pour 41 -OJJ fr. 3 - . 
»!,,,-, d. ..rvi-«. MM. Alfred Berl 

due r-, -, 
RONCO 

A 1.A C A I S S E D 2 P A E S N E . — S««nce du 
n « l 1 9 3 1 . — 13 v r r c * » e » ( ' . pour I J . B I ô 

» n e . : t r - i n l , e „ r - . ' i n r n t . p o u r -\M"0 fr. Ad-
M. " V i 

L1NSELLES 
L E S P R E M I E R E S C O M M U N I O N S . _ I t > 

nr..ine!,e 1 et» e".-'.-, e. ,:. U n s e l l e » . Il r é r . 
i r r i » î l e . p r e m i è r e ! romninn lon . »alenne!lc! 
t r f deux enf'JH»» y ont ; v i . purt. dont r,u i 
. inte-ne.if g a r e r a i e; i - inquante- lr»! . « ! : i« . 

l a nu---e et ee irmnnion • en 11 ,i ., T 1 
J bon n„™hr» , |e" n n r c n l . „ „ , . , „ . , . , „ , , , . . r 
a r . enf.1»:< t la <: . -T .<n>, An ron r» .le 1 

. ' " . 'mante . M. l ' . i ' . i . - Tmk. c u r é de :., pi 
. : - - . ' , . I m « inir l é l i e a t e • l l o r u t i o n . a p r o d i î B 

BONDUES 
E T A T - C I V I I . . 

BOUSBECOUI: 
V T R i r i C A T I O N P E 3 P O I D S E T M E S U R E S 

la grand'. fui é l é l i : 

I I. e.-ii 6 i 11 h.. 
1» i r e année , de la 

•4 r**seefaa«l*a 

Saint-Vincent par il. l'abbé 
I'icavet. enfant (ie la paroisse. 

A lEvangtle. M. lal.bé Caîry. profes
seur au Collège de Marc.|. monta en 
chaire pour traiter avec compétence la 
grai.de qi-.-tion d'.n nialité « L'Eglise et 
It questio-i sociale ». 

« L e libéralisme et le marxisme, dit-il. 
ont été Incapable» de résoudre la ques
tion smiale parce qu'il» ont méconnu la 

nature humai ne. 
» A la dominât:. 

genl. le mnrxisni 
remède qu'une au! 
prolétariat. I/enci 
rum .i a doue é 
toutes les .-Jas-e. 
lisme chrétien est 

a (les pui-san. 
s n'a proposé 
re domination, 
-•l'que « Iterut 
é une libéra 

, r , i i ' -

L* 

A S Ç Q 
Lt cinquantenaire de l'école laïque 

et la remU* da fanion 
à l'Amicak des illci 

I,cs amicaliates d'Ascq, entourés des 
amicaliatea des communes environnantes, 
fêtaient hier dimanche le cinquantenaire 
de l'école publique et profitaient d* cette 
circonstance pour inaugurer le fanion de 
la jeune amicale d'ancienne» élèves créée 
récemment k l'école communale de fille» 
dirigée par Mme Moity. 

L'Administration municipale était rc-
présentée par MM. Breuvart et Delatlre. 
adjoints au maire; Thieltry, Longnepée. 
Menez. Macs, Hennebelle, et 

il t capable i 
Ollflit >!(•!• f. 

notions de droit et de justice. » 
Ce magnifique sermon s'est leri 

un vib-ant* encouragement adr* 
syndicalistes qui. s'ils ne «nul pa 
la majorité, ont du moins pour 
force ineoniparable que constitue lloç. 

ire et nqi le au: 

municipaux. 
Sur la Place, après le dépôt d une gerbe 

an monument, eut lien la remise du dra
peau à l'Amicale de» fille» d'Aacq. Après 
que le» enfant* de» école» eurent exécuté 
un choeur de circonstance qui fut très 
applaudi. M. Bétremieux, secrétaire géné
ral de l'Union cantonale, rendit hommage 
à Mme Stiqu*. présidente de l'Amicale, 
au» représentant* de l'Administration 
municipale, aux délégués cantonaux et au 
personnel enseignant. 

A l'isaue do la cérémonie, salle Potié. 
eut lieu la conférence de M. la docteur 
Ilupré, délégué cantonal, adjoint an maire 
de Rou'mix, «nr le cinquantenaire de 
l'école laïque. 

Cne parti* récréative suivit qui recueil7 

lit l*s apviaudiasaments d« l'auditoire. Un 
bal clôtura la fête. 

La séance de l'après-midi 
La séance de l'après-midi réunissait à 

16 h. .'i(i. dans la grande salle du patrn-
naje de la me llaymond Deraia, un très 
grand nombre de syndiques et de sytu-
pathis.ints (.ni, accompagné» de leurs fa
milles, avaient répondu à l'invitation cor
diale du Comité organisateur. 

En ouvrant lu séance. M. Marcel Du-
thoil, le dévoué militant des Syndicats 
libres de Marcq-Bourg, a un mol de bien
venue pour tous. 

M. l'abbé Chantry. doyen, prend ensuite 
la parole pour féliciter sans réserve la 
section de Mareq-Hoorg d'avoir organisé 
cette grande et belle journée et il engage 
les sympathisants à se faire inscrire sans 
tarder à la section des Syndicats libres de 
Uareq-Boorg. 

Ea remplacement de M. Cliarlcmagne 
llroutin, empêché pnr une grande réunion 
à Dunkerque. M. Edouard Catel. secrétaire 
de l'Union des Syndicats libres de I.ille 
ex.iose la nécessité d'une organisation 
chrétienne du travail. 11 développe il ce 
sujet la doctrine et le programme de la 
Confédération française des travailleurs 
chrétiens, s'inapirant de la doctrine sociale 
chrétienne définie dans l'Encyclique c B e -
rum Novarum ». 

« Les Syndicats libres, dit-il, propagent 
dans la classe ouvrière les saines mé
thodes préconisées pnr le Pape LéonXIIL 
Les travailleur» le comprennent et c'est là 
la raison du «uccés grandissant des orga
nisations chrétienne». D'ailleurs, leur 

ii.ir.ile-. !.. 
'ai-ant un 

luirai, 

apporte ; T," 
t. elle guérit les l,\ s- '' 
•Ile MMiIng* l e s m i s è r e s P"l 
P. Milliard termina "„ 11. 

i p p c l 
nr accomplir 
'roula la proi 
t des prières 

des 
pèlerinage 

si. n au mil Puis 
les chants 

Les premières communions solennelles 
— A l 'Exl l se Saint-Jean-Bapr. l i te . -— I.c 

!.. pa .!- • H.ipi: 

],. Une affaire d'escroquerie à HaZebnHKai 
Il y a quelques mois airrivait k Hase* 

te | brouck, rue de Cassel, mi étranger, nom* 
té nié Henri Berger, qui ouvrait un carnoel 
a. d'affaires: 
... Heu- d" nombreux journaux. Berge* 

fai-tiit passer dea ri'rf.im.es auvai conçuesj 
v 'i Professeur Berger: bureau d'étude»; 

,.', sciences d'astrologie rt métaphysique, r u a ' 
.,j .le Casse], à llazrbrouck; envoie gratmte» 

,: Cetle annonce frappa l'altentiou de Jf. 
,.f\ Henri (Iront, jardinier il llniwn. qui s» 

nt nersécuté, ceriiit à Berger; il 
bientôt l'horoscope attendu, mai* . 
lait le nom de la personne qui, 

paralt-il. lui avait jeié nu «o et avait 
provoqué uni nia'tHP* de foi" incurable. 

Sur la demande oe liront. le prétendu 
professeur lterger. qui se faisait tort d» 
découvrir le jeteur de sort, s'en fut a deuï 
reprises à Rouen et demanda »u jardinier 
>!"s à-compte» d" 150 francs, que celui-ci 
vi-r-a deux fois, puis .">0 franc». 

liien n'y fit, le trop erédui» jardinier 
restait malnde: il vint lui-même à H»î»-
br.Mick. ch»i Berger, qui lui donna un» 
poudre que l ino.t devait jeter »ux quatr* 
c i u s d- sa chambre a Rouen, pour con-

A la rrn-.d' 

lun'li, 1rs romm: 

LILLE 
Une manifestation en l'honneur 

de M. Louis Carpcntier 

En T. 
MM. C , 

de Lille 

M. !.. C a r p e n t i i 
é e l , : e r . ; 

d e M. S a ! f u r 

Ija plupart de. 

i, adjoint, entouré il"s niemli 
•oNiiicipal et des dirigeants du 

cinquantenaire, MM. Hés'.ré 
-ident et Achille I-el'elivrc. qui 
jubilai 

.- chorales ou m i-
iit tenu à rendre 
Tant l 'UHe s i v ie 

I ié- . -péré et dsv.-nu. on l* .conçoit, 
incrédule, lirout se décida à portée plaint» 
au Parquet 'le l,..':en. qui »nvoy* suu» 
. .iinmi--!oii r.-S»'"ir» .10 Parquet d'Hase-
le.-,,.:.•!.. 

Bergi r a quitté [laxebrourk il y a un* 
quinxaine de jioirs pour une destination, 
inconnue: on le recherche. 

Un garçonnet est frièverjieni blessé 
par une auto, à Saint-Saulve 

I.e jeune Maurice Coquell». 6 ans, jonait 
-ur le trottoir, lo/sque traversant brus-
quement la .-haussée, il alla se jeter «ur 
l'auto de M. Aniré P.raeq. industriel, à 
V.iieni iennes. Malgré les effi-Tts du'con-
ducieur pour éviter le jeune imprudent, 
l'enfant roula sous la v i t lire et fut re]ov* 
avec une _j.un'.e fracturée et de nom
breuse- Mesures sur tout le eorp». 

Un déb't de tabac cambriolé 
à Vaiencienaïs 

fit rlcbit de tabac de lu ru» Tidet, géré 
par M. Charles M.irliod, qui Vient eo 
même temps un café, n reçu dans la nuit 
de sanie Ji à ilinianchc, la l isite d'un cam
brioleur, qui s'est emparé d'une somme ci*. 
l..".iKI fr. de paquets de tabac et de ciga
rettes et de briquets. Le montant du pré-
iinl.ee -ubi par le débitant est de 6.009 
fr. envir.*. 

Funérailles de M. Alfred Lesaffre 
ancien conseiller municipal 

Sai li. a 10 h t eu lie,, en l'églii 
rie «aUXe-Margnerile, les fanéraiDe» . 
XL Alfred l .c-aBit-Venue», aiv-i-n , 
-•il'er iiiiinicipal et a...-i n admmi irai 
de la Distillerie agric^e. 

Les c . ins du poète étaient i us 
MM. Mciirillou. maire de Convins» et < 
seiller général: Béhagne. a.ljoin au ma 

Cuvei'er. président 
agricole et Ilruri Cardon, pi 
Ca'«.e rurale. 

(Mi reinarquait dans 

Une mcs:e à Saint-Maurice, à l'occasion 
du centenaire 

d ; l 'enseignement libre 
I,c centenaire de l'euseignemenl libre a 

du 
S u e i é l é ( l e s r a m i l l e s n o m b r e i i , - . 

XI. Meurill. 
qualités d 

-sortir les bnl-

CARNET DU JOUR 
NECROLOGIE 

son domicile. 4. ri: 
Comptes, à Lille, d 
Petit. 

de la Chambre-des-

» 4S an 
F a c i ; 

H e l l e i , 

o c t e u r f , é 

MohUisé 
médecin 
guerre in 

•il . l t i 
nst.illa Lille Après l'ai-niisticc. il 

il il rendit de grands services. 
L e d o c t e u r L é o n P e t i t é t a i t m e m b r e 

e la Société des médecins de Paris, offi-
ier de l'instruction publique et délégué 
mitonal. 

NOUVELLES RELIGIEUSES 
R0UBAIX 

La fêle annuelle des pèlerins de L o u r d » 
du Train Jaune 

Suivant une pieuse coutume, les pèle
rins de Lourdes du Train Jaune ont donné 
dimanche, a IT h., dans le cadre majes-

î » c s . - : i m p -
no.v; XL 

m ili. 

l e v i . - l i 
Tln ' i 

evait pr.-s... r 
inlispoté au 

présenter par 
t.lire de JJIle. 
ri.- place Mgr | 
énéral l ielau- j 

: p é r i e u r .h l 

Tous les modèles PEUGEOT soat 
isibtes cher les concessionnaire» 

exclusifs : pour R 0 U B A I X «t ••"•* 
rons: VENANT, 90 et 90 bis, Qraa»V 
Rua : pour TOURCOING et envlroas: 
CARROSSERIE SPINNEWYN. I62, 
ru* de Lille. Tourcolnq. 

dnn> l'i 

tants du c 
Cathoilque f£$ 

l rqiia 
- isian.e 

il les représen-
l n\e l'Cniversité 

libre Saint-.loseph. 
d'Arc, qu'accompa

gnaient quelques élèves. 
A l'EvangUe. XL le ebam' 

de l'époque nialheurcu.-e 
tlélr.' par !• - ravage» qu'avaient exerces 
sur elle viaït année- de monopole d Mai 

la 

ma; (" nlieri. La corda ire et De 
e n t r e cci é:.u de 

d'ouvrir sans 

q u e MOU 
C o u s ' i n s U l T ê r e n t O U I 
choses et prirent l'initia 
autoriisation une école gratuite, of) la reu-
si . .n serait enweifné*. I.'é'an était donne 
qui conduisit par la suite ' la liberté de 
l'eiiseigiw nient. 

Aujourd'hui ou c.-(le liberté est mena
cée, oil renseignem.snt libre est ligoté l»ar 
des lois injustes, il importe de nous res
saisir et de faire vaVir nos droit» impres
criptibles. 

FOI.\E 
BORDEAUX 

I6 Juin • t" Juillet 

PAS-DE-CALAIS 
LE MAIRE 

DE MONUGNY-EN-GOHELLE 
SUSPENDU POUR TROIS MOIS 

M. LecOmt». maire d» Mootigny-*n-
(,'i.Iiell1. avait été suspendu de aee fonc
tions pour un mois par le préfet du Pas-
de-Calais, pov.r avoir pri* la tête d'uq cor-
téce de grévistes «près avoir ceint son 
ccbar|>e de maire. • • •" 

Il vient d'être «visé que le mmartr* d* 
l'Intérieur venait d* prolonger cette a»,nc-
tl.cn de trois mois. 

A Arias, un postier donne 2 0 . 0 0 0 fr. 
Cm bon» pour 1 .000 fr. 

Samedi à midi, on employé dea poatva 
d'Arras. préposé k la délirranc* dea boa* 
de la Défense nationale a donné à . un 
client deux bons de 10.000 (r. au lieu, d* 
iléus bons de Û00 fr. Quand il s'apereijt 
de l'erreur, le client était loin.-Ces d«uX 
lions portent le j Oimérea 02.3rJB.637 *«t 
02.369.653 d t U ( é h « ÂJ>. 18C9. 

Iu.isabf.th
grai.de
ii.ir.ile-
iinl.ee
tl.cn
02.3rJB.637

